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Comment IsraA«l fait de 1a??argent avec le blocus de Gaza

Description

Ryan Rodrick Beiler 4?? The Electronic Intifada 4?7 29 mars 2016

Un agriculteur palestinien rA©colte ses fraises dans son champ A Beit Lahiya, dans le nord de la
bande de Gaza, le 10 dA©cembre 2015. (Mohammed Asad APA Images)

Les Palestiniens dont les moyens de subsistance sont, par force, empAatrA©s dans le systA 'me
A©conomique da??IsraA«l sont souvent utilisA©s comme boucliers humains contre le mouvement de
boycott, dA©sinvestissement et sanctions (BDS).
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La??accusation frA©quente portA©e par les critiques du BDS est que les boycotts des entreprises
israAGliennes, surtout celles des colonies, nuiront A ces mA2mes Palestiniens que les militants du
BDS disent soutenir.

Parfois, les dA©fenseurs des colonies vont jusqua??A dA©ployer des porte-parole palestiniens pour
qua??ils parlent favorablement des salaires plus AClevA©s qua??ils perA8oivent en travaillant pour
des entreprises des colonies.

Un nouveau rapport publiA© par Corporate Watch (https://corporatewatch.org/), un groupe basA®© au
Royaume-Uni, donne la parole aux agriculteurs et travailleurs agricoles palestiniens pour dA®battre et
chercher comment le mouvement BDS peut mieux rA©sister A 1a??exploitation israA®lienne de leur
terre et de leur travail.

Le rapport de Corporate Watch, intitulA© A« La??Apartheid dans les champs : de la Palestine
occupA®©e aux supermarchA®©s britanniques A» (
https://corporatewatch.org/news/2016/mar/18/apartheid-fields-occupied-palestine-uk-supermarkets), se
concentre sur deux des secteurs les plus vulnA©rables de la sociA©tA© palestinienne : les habitants
de la bande de Gaza et ceux de la vallA©e du Jourdain en Cisjordanie occupA©e.

La??agriculture en AGtat de siA ge

Quiconque entre dans Gaza par le check-point da??Erez, sur la frontiAre nord avec ce qui est
actuellement IsraA«l, doit passer par un long couloir clA"turA© qui traverse ce que la??on appelle une
A« zone tampon A», imposA®©e par 1a??armA®©e israAOlienne.

Ce secteur mal dA©fini varie en largeur de 300 A 500 mA“tres tout au long du pA©rimA tre intAGrieur
de Gaza.

Depuis 2008, indique le rapport, plus de 50 Palestiniens ont AOtA© tuA©s dans cette zone. Cette
annA®©e, quatre civils palestiniens ont AOtA© tuA®©s et plus de 60 blessAGs A ce jour.

Selon 1a??0CHA, (Bureau de la coordination des affaires humanitaires), un groupe de surveillance des
Nations-Unies, cette zone frontaliA re reprA©@sente aussi 17 % de la superficie totale de la bande de
Gaza, ce qui fait que le tiers de ses terres agricoles sont dangereuses A cultiver. Les zones qui
contenaient autrefois des oliviers et des agrumes ont AOtA© rasA©es aux bulldozers par les forces
israA©liennes.

Corporate Watch affirme que mA2me si les Palestiniens se font systA©matiquement tirA©s dessus A
plus de 300 mAtres, il y a danger, et les agriculteurs dont les terres sa??AGtendent prA’s de la
frontiA"re na??ont pas da??autre choix, malgrA© ce danger, que de les cultiver.

La guerre A©conomique

En plus de la violence meurtriA’re qua??ils infligent systA©@matiquement A Gaza, les autoritA©s
israA®©liennes livrent A ce qua??elles appellent A« la guerre A©conomique A» a?? un boycott de fait
de la quasi-totalitA© de la??agriculture venant de Gaza.

Pratiquement, aucun produit de la??enclave na??est autorisA© A pA©nACtrer sur les marchA©s
israACliens ou ceux de Cisjordanie, qui sont traditionnellement les plus gros clients de Gaza.
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Depuis le moment 0A?, en 2007, IsraA«l a imposA®© son blocus sur Gaza, jusqua??A novembre 2014,
une moyenne chaque mois de 13,5 camions a quittA© Gaza avec des marchandises vers
la??exportation a?? soit un pour cent seulement de la moyenne mensuelle des marchandises
embarquA®©es juste avant le blocus.

Par contre, dAGJA , cette annA©e, ce sont plus de 22 camions qui sont entrA©s dans Gaza, beaucoup
transportant des produits israA®©liens considAGOrA©s comme impropres A 1a??export international.

Le dumping sur le marchA®© captif de Gaza affaiblit encore davantage les agriculteurs locaux.

La??infime quantitA© da??exports depuis Gaza qua??IsraA«l autorise sd??en va principalement sur
les marchA©s europA®©ens, mais cela na??est permis qua??en passant par des entreprises
israA©liennes da??exportation qui profitent de la situation en se prenant des commissions et en
vendant les produits de Gaza A des prix beaucoup plus AGlevA©s que ceux qua??elles ont payA©s
aux producteurs.

A« Les IsraA®liens exportent des produits palestiniens et il les exportent avec une AGtiquette
israA©lienne A», a dit Taghrid Jooma, du ComitA© du syndicat des femmes palestiniennes A
Corporate Watch. A« Par exemple, ils exportent des roses de Gaza qua??ils ont achetA©es pour
presque rien et il les revendent A un prix trA"s AClevA© A».

Muhammad Zwaid, de 1a??entreprise Crops Palestine, la??unique entreprise da??exportation de Gaza,
a dAOclarA© A Corporate Watch qua??une partie du problA"me est que la Palestine est privA©e de
son propre code-barres, de sorte que tout produit exportA© via IsraA«l va porter un nom israA®©lien.

A« Nous avons nos propres autocollants A» dit Zwaid, A« mais Arava (une entreprise israAClienne
da??exportation) a demandA®© qua??ils soient plus petits et souvent, ceux da??Arava sont collA©s
par-dessus les nA’tres. Notre produit est emmenA®© A 1a??intACrieur da??IsraA«l par 1a??entreprise
israA®©lienne, puis conduit A un centre da??emballage oAt il est reconditionnA© A».

Soutenir le BDS

Corporate Watch rapporte que, mA2me si parmi les nombreux agriculteurs qua??ils ont interrogA®©s,
beaucoup soutiennent le BDS, ils veulent aussi la possibilitA© da??exporter leurs produits et gagner
leur vie.

Cela les place devant un dilemme car un boycott des entreprises israA©liennes da??exportation
comme Arava va intA©grer aussi les produits palestiniens.

Cependant, mA2me ainsi, les agriculteurs interrogA©s maintiennent leur soutien au BDS, comme une
stratA©gie A long terme qui la??emporte sur les bA©nAcfices limitA©s avec le niveau actuel de leurs
exportations.

A« Ce dont nous avons besoin, ca??est de personnes qui sont A nos cAtA©s contre l&??occupation
A», dit la??un des agriculteurs da??Al-Zaytoun. A« En soutenant le BDS, vous soutenez les
agriculteurs, A la fois directement et indirectement, et ca??est une bonne chose pour les gens da??ici,
A Gaza. A»
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A« Les agriculteurs, dans toute la bande de Gaza, tiennent A obtenir le droit da??AGtiqueter leurs
produits en tant que produits palestiniens, 1a??idA®©al serait qua??ils aient le code de leur propre pays,
mA2me sa??il faut les exporter en passant par IsraA«l A», indique le rapport. A« Les AGtiquettes avec
leur vA©ritable pays da??origine pour les marchandises de Gaza, ca??est une chose pour laquelle le
mouvement de solidaritA© pourrait faire pression A».

Mohsen Abu Ramadan, du RA©@seau des organisations non gouvernementales palestiniennes
(PNGO), a suggA©rA®© une stratA©gie auprA’s de Corporate Watch, qui serait de contacter les
syndicats agricoles, dans le monde entier, afin de les exhorter A soutenir le BDS en solidaritA© avec
les agriculteurs palestiniens.

Raser aux bulldozers la vallA©e du Jourdain

Si le siA"ge et les assauts meurtriers da??IsraA«l ont A juste titre attirA© 14??attention internationale
sur Gaza, les actions da??IsraA«l dans la vallA©e du Jourdain soulA"vent beaucoup moins
da??indignation.

Pourtant, et bien avant que le gouvernement da??extrA2me droite du Premier ministre israA®©lien
Benjamin Netanyahu na??exprime clairement son opposition A un A?tat palestinien viable, il avait
promis de ne jamais abandonner le contrA’le sur cette riche rA©gion agricole dans aucune
configuration A deux A?tats.

Les autoritA©s de Ia??occupation opposent pratiquement un refus A toutes les demandes
palestiniennes pour construire ou amA®liorer une infrastructure dans la rA©gion. Les habitants sont
confrontA©s A de graves restrictions sd??agissant de l1a??accA’s A 1a??AClectricitA© et A 1a??eau,
comme aux autres infrastructures de base.

Les dA©molitions des maisons palestiniennes se sont multipliA©es ces derniers mois et en fACvrier,
IsraA«l a effectuA® la plus grande dA©molition de la dA©cennie.

Des violations courantes

Dans la vallA©e du Jourdain, 1a??agriculture coloniale compte souvent sur le travail palestinien 4??
notamment sur celui des enfants a?? pour exA©cuter les travaux dangereux, et cela pour une partie
seulement du salaire qua??elle aurait payA© A des citoyens israA®©liens.

Bien qua??ayant droit au salaire minimum israA®lien, comme Ia??a jugA®© la Haute Cour israA®lienne,
systA@matiquement de nombreux salariA©s na??en perA8§oivent que la moitiA®.

Les Palestiniens Zaid et Rashid sont employA©s dans Begad??ot, une colonie qui sd??est installA©e
sur une terre saisie A des Palestiniens. lls reA8oivent un salaire de 20 dollars par jour (17,6 4?-), dont
environ le quart est dA©pensA®© pour leur transport quotidien.

lls na??ont pas de congA©s payA©s, bien que le gouvernement israAGlien recommande A leurs
employeurs de leur accorder quatorze jours de congA®s et de leur fournir un contrat ACcrit et des
fiches de paye.

MA2me sa??ils sont adhA©rents da??un syndicat palestinien, leurs employeurs-colons ne leur
reconnaissent aucun droit A la nA©gociation collective.
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Les salariA©s sont en outre frA©quemment contraints A signer des documents rA©digA©s en
hA®breu a?? qua??ils ne peuvent pas lire 4?7 0A? il est dA©clarA© qua??ils sont traitA©s selon la loi.
Les salariA©s craignent de se faire licencier sa??ils refusent de signer.

Alors que les Palestiniens qui travaillent dans les colonies sont tenus da??obtenir un permis de travail
auprA’s des autoritA©s militaires da??occupation, plusieurs de ceux qui ont AOtA® interrogA©s pour le
rapport de Corporate Watch ne possA©daient pas de tels permis, ce qui amAne A soupA8§onner leurs
employeurs de tenter de contourner IA aussi la IA©gislation du travail israA©lienne en employant des
salariA©s sans papiers.

Zaid comme Rashid ont dA©clarA© A Corporate Watch qua??ils soutiennent la??appel au boycott des
entreprises agricoles israA®liennes.

A« Nous soutenons le boycott mA2me si nous avons A perdre notre travail A» dit Zait. A« Nous
pourrions perdre nos emplois, mais nous rA©cupA®©rerons notre terre. Nous pourrons alors travailler
sans A?tre traitA©s comme des esclaves A».

Les jeux da??Actiquettes

Corporate Watch dresse le profil des cing grandes entreprises israAGliennes da??exportation : Arava,
Mehadrin, Hadiklaim, Edom et, aujourda??hui dA©funte, Carmel Agrexco.

Une pratique courante de ces entreprises consiste A AGtiqueter de faA§on inexacte les marchandises
comme AGtant des A« Produits da??IsraA«l A», mA2me quand elles ont AOtA© fabriquA©es ou
cultivA©es et emballA©es dans des colonies en Cisjordanie, ce qui est illA©gal au regard du droit
international.

Corporate Watch documente aussi les succA’s variables que les militants BDS ont acquis en ciblant
ces entreprises.

En 2009, au Royaume-Uni, et suite aux pressions des militants, le DA©partement pour
la??Environnement, 1a??Alimentation et les Affaires rurales a publiA© des directives dA©clarant
comme une A« infraction A» le fait da??AGtiqueter A tort des produits des colonies comme

A« Produits da??IsraA«l A».

Des directives semblables qui ont AOtA© approuvA©es par 1a??Union europA©enne en fin
da??annA©e derniAre ont scandalisA© les politiciens israA©liens, malgrA® le fait qua??une pratique
similaire avait AOtA® la politique des A?tats-Unis depuis le milieu des annA©es 1990.

MalgrA© ces directives cependant, les magasins britanniques continuent de vendre des produits
israA©liens avec des ACtiquettes falsifiACes.

Pas plus tard qua??en 2013, Corporate Watch a trouvA© des AGtiquettes de la colonie israA®lienne
Tomer, avec les dattes Medjoul, vendues par la chaA®ne de supermarchA©s Morrisons.

Dans un autre exemple, la chaA®ne Aldi a AOtA© prise A vendre des pamplemousses de Carmel
Agrexco, AGtiquetA©s comme produits de Chypre.

Au-delA des boycotts des colonies
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Parmi les chaA®nes de supermarchA©s ciblA©es par les campagnes BDS, une seulement, The Co-
operative, sa??est engagA©e A A« ne plus contracter avec aucun fournisseur de produits connus pour
Aatre issus des colonies israACliennes A».

Cela veut dire que non seulement la Co-op ne vend pas de produits de colonies, mais qua??elle
na??achA"tera pas de produits cultivA©s dans ce qui est actuellement IsraA«l aux entreprises qui font
aussi des opACrations en lien avec les colonies.

Ca??est la premiA're grande chaA®ne europA©enne A prendre une telle mesure.

Corporate Watch souligne que tout en ne soutenant pas directement 1a??A©conomie coloniale, ces
entreprises israACliennes sans liens avec les colonies vont continuer A payer des impA’ts au
gouvernement israA®©lien, lequel soutient son occupation, sa colonisation et son oppression en cours
des Palestiniens.

Le groupe note que la Co-op avait pris une position beaucoup plus forte concernant 1a??apartheid
da??Afrique du Sud, oA? elle avait boycottA®© tous les produits sud-africains.

ConformA©ment A |a??appel BDS de 2005 de la sociAGtA®© civile palestinienne, Corporate Watch
recommande un boycott total de tous les produits israACliens.

Image en en-tAdte du rapport de Corporate Watch
Traduction : JPP pour la??Agence MA©dia Palestine

Source: Electronic Intifada
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